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cleir et fin ]a mer belle portant touttes voilles

dehors et faisant la routte du S. E. { Ë. et E. S.

E. qui nous poussèrent jusque en deçà des isles

des aâsorts, ou après un jour de calme ils revin-

rent au 8. 0. grand frais qui nous poussa en

routte jusqu'au premier méridien ou le 8 Q*"*. sur

les quatre heures du soir nous trouvâmes un

petit corsaire grenesay de 12 canons qui après

avoir demande des nouvelles de leur armée de

Québec nous dit qu'il se faisoit a 160 lieues du

cap laizard qu'il y avoit 14 jours qu'il etoit party

d'Angleterre et qu'il n'avoit pas scu la prise de

quebec avant son départ de sorte que pour preuve

de rejouissance il fit crier 5 foy horas qui veux

dire vive le froy, les vents continuèrent de nous

estre favorables. Nous dirigames notre routte

vers la partie de l'E. l S. E. touttes voilles dehors

les vents à ouest grand frais, la mer un peu houl-

luisse la mare à tribord le temps passablement

beau.

Le 10 Q*"*. à 2 heures de l'apres mîdy les vents

à 0. N. O. grand frais le temps nuageux, la mer

grosse faisant la routte de l'E. S. E. et de E. J S.

E. sous les <leu!C hunniers et la mizaine ayant

observé à midy la lattitude de 49* 8 minutes nous

eûmes connoissance d'un navire sous le vent à

nous étant à la cape sous sa grande voille et l'ar-

timon, nous arivames sur lui à fin de lui parletr,


